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blée nationale du Tchad
pour renforcer davantage
cette coopération agissante.
Souvenez-vous de cette vé-
rité : le Tchad est le cœur du
Togo, et que le Togo est
l’âme du Tchad », a-t-il con-
clu.

Et par ces mots, le
Togo confirme son position-
nement en faveur de la diplo-
matie parlementaire, vérita-
ble levier de rapprochement
entre les peuples, s’imposant
ainsi comme une voix cons-
tante pour la paix, le dialo-
gue et la coopération parle-
mentaire.

Cette dynamique de
coopération est illustrée par
la mise en terre d’un arbre
de l’amitié dans les jardins du
Palais de la Démocratie. Ce
geste hautement symbolique
scelle ainsi les liens de cette
amitié historique et durable
entre le Parlement du Togo
et celui du Tchad.

La Rédaction

tion, trois pistes peuvent être
explorées. Le partage de nos
meilleures pratiques législati-
ves, l’harmonisation de nos
règles pour attirer davantage
l’investissement et la moder-
nisation de nos institutions
pour qu’elles soient à l’image
de cette jeunesse africaine
vivante, innovante et connec-
tée.

Je crois en la diploma-
tie parlementaire, en son ef-
ficacité. Entre autres organi-
sations interparlementaires,
l’Assemblée parlementaire
de la Francophonie nous of-
fre des espaces de partages.
Je nous propose de poursui-
vre nos concertations afin
que le Togo et le Tchad par-
lent d’une seule voix, une
voix haute, une voie souve-
raine, et une voix profondé-
ment africaine. Je forme le
vœu que cette dynamique
parlementaire s’intensifie.
Je vous assure de la disponi-
bilité de l’Assemblée natio-
nale du Togo à œuvrer main
dans la main avec l’Assem-

lence Monsieur Faure
Essozimna Gnassingbé
comme médiateur de
l’Union Africaine dans la ré-
solution de la crise dans les
Grands Lacs.

De même, le rôle émi-
nemment important que
joue Son Excellence le Ma-
réchal Mahamat IDRISS
DEBY ITNO, notamment
dans la lutte contre l’expan-
sion de Boko Haram et
d’autres groupes terroristes
et djihadistes dans le Sahel,
participe à la consolidation
de la paix sur le continent.

Je suis venu nous pro-
poser d’aller plus loin ensem-
ble. Soyons des laboratoires
d’innovation et des remparts
de stabilité. Créons des
Chambres d’innovation, qui
constituent des remparts de
stabilité et de propositions en
faveur de la consolidation de
la démocratie, créons un ca-
dre de travail permanent
entre nos élus et nos admi-
nistrations parlementaires.
Pour répondre à cette ambi-

point, sous l’impulsion éclai-
rée de leurs Excellences Mon-
sieur Faure Essozimna
Gnassingbé et le Maréchal
Mahamat Idriss Déby Itno,
nos deux nations font route
ensemble et dessinent une
synergie stratégique qui est le
bouclier de nos peuples face
aux incertitudes du monde »,
a souligné Prof. Komi Selom
Klassou.

Devant les parlemen-
taires tchadiens, le Profes-
seur Komi Selom Klassou a
plaidé pour des parlements
plus audacieux, capables
d’accompagner les transfor-
mations du continent et de
porter une voix africaine
forte sur la scène internatio-
nale.

« Le monde, tiraillé par
un faisceau d’évènements
inédits ne nous attend guère.
Il court à un rythme expo-
nentiel, porté à la fois par une
révolution numérique excep-
tionnelle, par l’intelligence
artificielle, par des conflits
armés, par des chocs
socioéconomiques, par des
effets néfastes liés au change-
ment climatique, et j’en
passe. Face à ces mutations,
nos Assemblées ont un rôle
crucial à jouer. En tant que
représentants des peuples,
nous devons mettre en syner-
gies nos expériences afin de
préserver la paix sans la-
quelle, aucun développement
viable et durable n’est possi-
ble. Pour ce faire, le Togo se
positionne comme un acteur
sérieux de la paix continen-
tale. Je n’en veux pour preuve
la désignation de Son Excel-

Cet acte d’amour et de
bravoure exceptionnelle, qui
tire sa raison d’être dans la
conviction selon laquelle «
lorsque la maison de ton voi-
sin brûle, va l’aider à l’étein-
dre sinon ta propre maison
risque de brûler », a scellé
dans l’écume du fleuve un
pacte d’amitié indéfectible.
Cette démarche de solidarité
et de coopération s’est diver-
sifiée et intensifiée avec les
Présidents de la République,
le Général Gnassingbé
Eyadéma et le Maréchal
Idriss Déby Itno (tous deux
de vénérées mémoires), deux
géants de l’histoire africaine
qui ont compris, bien avant
d’autres, que l’unité est le
bouclier des nations.

Cette flamme, loin de
vaciller, brille aujourd’hui
d’un éclat nouveau. Qua-
rante-cinq ans plus tard, en
novembre 2025, Son Excel-
lence Monsieur Faure
Essozimna Gnassingbé, Prési-
dent du Conseil du Togo, a
réaffirmé cet engagement
lors du forum « Tchad Con-
nexion 2030 » à Abu Dhabi.
Invité de marque de son frère
et ami, le Président de la Ré-
publique du Tchad, Son Ex-
cellence le Maréchal
Mahamat Idriss Déby Itno, le
Président Faure Gnassingbé
y a partagé l’expérience du
Togo en matière de partena-
riat public-privé et de trans-
formation économique, of-
frant ainsi des pistes concrè-
tes pour soutenir le dévelop-
pement durable et la prospé-
rité du Tchad.

C’est vous dire à quel

A N’Djaména, la participation du Président de l’As-
semblée nationale, Prof, Komi Selom Klassou, invité d’hon-
neur à la séance de clôture de la première session ordinaire
de l’année a surtout été marquée par un partage des liens
d’amitié historiques entre les deux nations avant de faire
un plaidoyer en faveur du renforcement de la coopération
parlementaire africaine.

Lomé - N’djaména :

Vers une diplomatie parlementaire plus ambitieuse
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nisation des infrastructures,
accélérer la digitalisation des
services, f luidifier les opéra-
tions portuaires et accroître
l’attractivité du port auprès des
investisseurs et des armateurs
internationaux.

Kokou Edem Tengue
affiche un parcours familial,
académique et professionnel
marqué par l’exigence et l’ex-
cellence.

Issu d’une famille enga-
gée dans le service public et la
formation, il est le fils de
Kokou Frédéric Tengue, ancien
directeur du Centre de forma-
tion bancaire du Togo de 1986
à 2004, et de Danhoui
Amegnihoue, fonctionnaire au
ministère togolais de l’Éduca-
tion nationale.

Son cursus universitaire
est tout aussi solide. Écono-

Économiste, expert-
comptable de formation et
ancien dirigeant de Maersk
Togo, Kokou Edem Tengue
maîtrise parfaitement les roua-
ges du secteur maritime. Minis-
tre en charge de l’Économie
maritime, il  pilote plusieurs
réformes pour renforcer la com-
pétitivité du port et position-
ner Lomé comme une
plateforme logistique de réfé-
rence en Afrique de l’Ouest.

Le nouveau patron maî-
trise très bien les  dossiers liés
au développement du Port
autonome de Lomé (PAL),
principal hub de transit de la
sous-région.

À la tête du PAL, il
prend la direction d’un outil
stratégique pour l’économie
nationale. Le défi qui l’attend
est clair : poursuivre la moder-

miste et expert-comptable de
formation, il est diplômé de
Sciences Po Paris, de l’Univer-
sité de Birmingham, de l’Uni-
versité de Leicester et titulaire
d’un MBA de l’Imperial
College London. Entre 2003
et 2005, il a également intégré
le prestigieux programme de
formation du groupe Maersk à
Copenhague, une expérience
qui lui a permis d’acquérir une
connaissance approfondie de
l’industrie maritime et de la lo-
gistique internationale.

Le Port autonome de Lomé (PAL) a un nouveau patron.
Kokou Edem Tengue a été nommé directeur général ce jeudi 2
juillet 2026 par les autorités togolaises. Il remplace le contre-
amiral Fogan Adegnon, qui a dirigé la plateforme portuaire
pendant plusieurs années.

À cette formation aca-
démique s’ajoutent plusieurs
qualifications professionnelles
reconnues à l’échelle interna-
tionale. Kokou Edem Tengue
est membre associé du
Chartered Institute of Mana-
gement Accountants (CIMA)
du Royaume-Uni, membre du
CPA Australia (Certified
Practising Accountant) ainsi
que de l’Institute of Lea-
dership and Management
(ILM) du Royaume-Uni. Des
titres qui attestent de compé-

tences confirmées en compta-
bilité de management, en
gouvernance et en leadership.

Sur le plan de la recher-
che, il s’est particulièrement in-
téressé aux problématiques de
la dette souveraine en Afrique.
Ses travaux comprennent un
mémoire réalisé à l’Université
de Birmingham ainsi qu’une
thèse de doctorat à l’Université
de Lomé consacrée aux déter-
minants et à la soutenabilité de
la dette publique sur le conti-
nent africain. Des recherches
qui traduisent son intérêt pour
les politiques économiques et
les leviers de développement
durable des États africains.

Sa prise de fonction
ouvre une nouvelle page pour
l’administration du PAL. L’ob-
jectif : poursuivre les projets de
modernisation, renforcer les
performances logistiques et
consolider la compétitivité de
la plateforme portuaire togo-
laise.

Frédéric AGBEKO
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Assainissement

Le Maire Abdul-Fahd FOFANA a reçu ce 3 juillet
2026, dans la commune de Togblékopé, une délégation de
la Banque Mondiale et du Ministère chargé de l’Urbanisme.
L’objectif de cette rencontre était d’identifier les projets
d’assainissement et de drainage des eaux dans la commune
d’Agoè-Nyivé 4.

Agoè-Nyivé 4 :
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Cette mission
d’identification s’inscrit dans
le souci de développer des
infrastructures résilientes
pour le développement des
grandes agglomérations. Elle
a été conduite par le
Ministère chargé de
l’Urbanisme, sous les hautes
instructions du Président du
Conseil.

Les travaux ont débuté
par une présentation des
potentialités et des défis de la
commune, suivie d’un exposé
sur les axes stratégiques de

développement communal,
notamment l’assainissement
et l’amélioration des voies
d’accès. À l’issue des
échanges, une visite de
terrain a permis d’apprécier
l’état des différents projets en
préparation et d’en identifier
les priorités.

Selon la Mairie d’Agoè-
Nyivé 4, les travaux se
poursuivront afin d’accélérer
l’instruction des projets
d’assainissement et de
gestion des inondations pré-
identifiés.
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Dialogue politique :

BATIR en conclave avec ses élus locaux

C’est dans cette logique que
ce dialogue a été initié.

Au menu des échanges
: les défis liés à la gouvernance
locale, les stratégies de mobi-
lisation et de communica-
tion, ainsi que les voies pour
renforcer l’ancrage du parti
à la base. L’objectif était
d’harmoniser les visions et
de faire des élus locaux de
véritables relais de la vision
et des actions de BATIR sur
le terrain.

À travers cette initia-
tive, le parti BATIR entend

Cette rencontre visait à
resserrer les liens entre la di-
rection du parti et ses cadres
de base. Elle s’est tenue dans
un contexte où le parti veut
marquer sa présence sur le
terrain à travers des élus
mieux outillés et plus engagés.

Pour BATIR, les élus
locaux sont le socle de toute
dynamique politique. Leur
rôle est donc central dans la
stratégie du parti pour s’en-
raciner durablement dans les
communautés et répondre
aux attentes des populations.

Le parti politique BATIR a organisé ce samedi 04
juillet 2026 à Agbodrafo, dans la préfecture des Lacs, un
dialogue avec ses élus locaux autour du thème «Leadership,
cohésion et engagement des élus locaux : fondement d’un
parti performant et durable».

consolider ses bases et se po-
sitionner comme une force
politique structurée, tournée
vers la performance. En mi-

sant sur le leadership et l’en-
gagement de ses élus, le parti
veut bâtir une organisation
solide, capable de relever les

défis à venir et de contribuer
à la construction de l’avenir
commun.

Ndiinfos

Lomé, la capitale togolaise abrite à compter de ce
jeudi 2 et ce, jusqu’au 9 juillet 2026, une rencontre régionale
d’envergure. Il s’agit des formations consécutives au
renforcement des capacités des Institutions des
Microfinances (IMF) membres du réseau CARITAS et des
parties prenantes nationales en matière de rédaction de
propositions de projets, de mobilisation des ressources et
de reporting professionnel à l’intention des bailleurs de
fonds.

Développement d’une finance éthique en Afrique :

CARISTAS AFRICA pose les jalons à Lomé dès ce jeudi

voûte. En clair, au terme des
travaux de Lomé, les experts
doteront les participants de
compétences en matière de
plaidoyer afin de promouvoir
une responsabilité sociale des
entreprises (RSE), la transi-
tion sociale et écologique,
ainsi que la gestion durable
des ressources. Aussi, se ver-
ront-ils remettre les clés qui
leur serviront à favoriser une
collaboration structurée en-
tre les IMF, les organisations
Caritas et les communautés
locales.

Ceci, afin de plaider en
faveur d’une exploitation res-
ponsable des ressources, de la
justice sociale et de la
durabilité écologique. Les tra-

jectifs visés.
Il s’agira, plus spécifi-

quement des connaissances
pouvant leur servir à pro-
duire régulièrement des pro-
positions de projet de haute
qualité alignées sur les objec-
tifs de développement écolo-
gique et social, conformer les
IMF aux normes universelles
de gestion de la performance
sociale et environnementale
(USSPM), puis former des
équipes de sorte à mener des
actions de plaidoyer efficaces
aux niveaux national et com-
munautaire. Ceci, en impli-
quant les acteurs du secteur
privé dans l’investissement
responsable.

Un objectif, une clé de

sociale des entreprises et à la
rédaction de propositions de
projets, à la mobilisation de
ressources et à la rédaction de
rapports professionnels.

Trois modules théma-
tiques au menu. Pour ce faire,
le Secrétariat Exécutif Régio-
nal de Caritas Africa, porteur
du Projet met à disposition
des représentants d’IMF et
d’organisations CARITAS
nationales, le Consultant du
projet AMEN et des experts
thématiques qui s’emploie-
ront, en trois modules thé-
matiques dispensés sur sept
jours ouvrés, combinant des
présentations animées par
des experts, des exercices par-
ticipatifs et des travaux prati-
ques à donner les outils et ru-
diments nécessaires aux par-
ticipants, en lien avec les ob-

Initié par CARITAS
AFRICA, le rendez-vous de
Lomé qui s’inscrit dans le ca-
dre du Projet AMEN Finance
éthique et développement
humain intégral’’ vise essen-
tiellement à contribuer au
développement d’une fi-
nance éthique, dans le but de
construire des communautés
résilientes en Afrique. Pen-
dant une semaine, la ving-
taine de participants venus
du Sénégal, Burkina Faso,
Ghana, de la République dé-
mocratique du Congo
(RDC), de l’Ouganda, du
Rwanda, Kenya, Burundi, de
la République Centrafricaine
et du Togo seront outillés sur
différents modules comme la
transition écologique et so-
ciale, plaidoyer institutionnel
appliqué à la responsabilité

vaux seront meublés par des
ateliers interactifs et des dis-
cussions de groupe pour faci-
liter l’apprentissage entre
pairs, l’échange de bonnes
pratiques et la résolution
collaborative de problèmes.

De même que des
séances plénières, et des exer-
cices pratiques aboutissant à
des résultats concrets. «»Pour
rappel, mis sur le fond bap-
tismal le 20 janvier 1995 à
Matola, au Mozambique,
CARITAS AFRICA est un
réseau de 46 organisations
CARITAS nationales, instal-
lées dans 46 pays d’Afrique,
y compris les Iles Adjacentes
des Océans Atlantique et In-
dien. Avec son siège à Lomé,
au Togo, CARITAS AFRICA
agit au titre de ministère de
la pastorale sociale de l’Eglise
catholique en Afrique
subsaharienne.



6

N° 052 du Lundi 6 Juillet 2026

Interview

Interview exclusive

Ismael Simporé : « Le Burkina Faso reste ouvert au
dialogue, mais dans le respect de sa souveraineté »

L’Union européenne vient

d’adopter une résolution

contre le Burkina Faso

après les propos de M.

Christophe Gomart. Quelle

est votre réaction ?

Ismael Simporé : Je prends
acte de l’adoption de la réso-
lution du Parlement euro-
péen. Toutefois, je regrette
que certaines affirmations
qu’elle contient ne reflètent
pas pleinement la réalité et
le contexte national. Les
choix politiques du Burkina
Faso relèvent de sa souverai-
neté et doivent être appréciés
à l’aune des priorités et des
contraintes locales. Le pays
poursuit des efforts soutenus
en matière de sécurité, de
relance économique, de ren-
forcement des services pu-
blics et d’autosuffisance ali-
mentaire. J’exhorte nos par-
tenaires européens à privilé-
gier le dialogue constructif,
fondé sur des faits vérifiés et
le respect mutuel, afin de fa-
voriser des réponses pragma-
tiques et durables aux défis

communs.

Qu’en est-il des relations

diplomatiques avec la

France, ancienne puissance

coloniale ?

Ismael Simporé : Il convient
de distinguer clairement les
relations entre gouverne-
ments et les liens qui unissent
les peuples. Le Burkina Faso
ne nourrit aucune hostilité
envers le peuple français,
avec lequel nous partageons
des affinités culturelles et his-
toriques. Les désaccords ac-
tuels portent sur certaines
méthodes et approches diplo-
matiques que nous jugeons
inadaptées aux réalités régio-
nales et à l’exigence de res-
pect mutuel. Le Burkina de-
meure disposé à bâtir un par-
tenariat bilatéral rénové,
fondé sur l’égalité, la trans-
parence et la coopération
concrète notamment en ma-
tière de sécurité, de dévelop-
pement et de formation. Le
peuple burkinabè est fier de
son armée nationale et de

son premier responsable, le
Camarade Président, le Ca-
pitaine Ibrahim TRAORE,
symbole de la résilience et de
la détermination collective.

Vous concluez sur cette

phrase : « Jusqu’à quand un

peuple digne devra-t-il

justifier son droit à décider

de son propre destin ? »

Pouvez-vous préciser ?

Ismael Simporé : Cette ques-
tion renvoie au principe fon-
damental de la souveraineté
des États et au respect du
droit international. Chaque
peuple doit pouvoir définir
ses priorités en matière de
sécurité, de gouvernance et
de développement sans ingé-
rence extérieure. Le Burkina
Faso aspire à des relations in-
ternationales où le respect et
la coopération remplacent la
tutelle, et où l’appui extérieur
renforce les capacités natio-
nales plutôt que d’imposer
des choix. Nous continuerons
d’avancer en nous appuyant
sur la résilience de nos insti-
tutions et la mobilisation de
nos citoyens, tout en restant
ouverts à un dialogue franc
et constructif.

Quelle est, selon vous, la

situation sécuritaire ac-

tuelle au Burkina Faso et

quelles sont les priorités

pour restaurer la paix

durablement ?

Ismael Simporé : La situation
sécuritaire demeure un défi
majeur qui nécessite une ré-
ponse globale et coordonnée.
Les priorités sont la consoli-
dation des capacités des for-
ces nationales, le renforce-
ment des services de rensei-
gnement et de justice, et la
mise en œuvre de politiques
de prévention : réinsertion,
développement local, lutte

contre les inégalités. La coo-
pération régionale et interna-
tionale est utile, mais elle doit
respecter la souveraineté et
s’inscrire dans des cadres de
partenariat transparents. La
sécurité durable suppose d’as-
socier les communautés loca-
les aux processus de stabilisa-
tion afin de restaurer la con-
fiance.

Quel rôle peut jouer la

diaspora burkinabè dans le

redressement national et

dans la promotion d’un

dialogue apaisé avec les

partenaires internationaux

?

Ismael Simporé : La diaspora
est un vecteur essentiel de
compétences, d’investisse-
ments et de plaidoyer. Elle
peut contribuer par le trans-
fert de savoir-faire, la mise en
place de projets économiques
et sociaux, et la diplomatie
parallèle pour favoriser la
compréhension mutuelle à
l’étranger. Les membres de la
diaspora doivent agir comme
ponts : promouvoir une
image factuelle du pays, expli-
quer les choix nationaux et
encourager des partenariats
respectueux. Pour maximiser
cet apport, l’État doit créer

des mécanismes d’engage-
ment clairs afin d’intégrer
durablement la diaspora dans
la stratégie nationale de dé-
veloppement.

Quelles perspectives écono-

miques et de coopération le

Burkina Faso peut-il envisa-

ger malgré les tensions

diplomatiques actuelles ?

Ismael Simporé : Malgré un
contexte diplomatique
tendu, des opportunités con-
crètes subsistent. Le Burkina
peut renforcer la coopéra-
tion avec des partenaires va-
riés autour de projets priori-
taires : infrastructures, agri-
culture résiliente, santé publi-
que et formation profession-
nelle. L’accent doit être mis
sur des partenariats axés sur
le transfert de compétences,
la durabilité et la création
d’emplois. Le renforcement
des institutions de gestion
économique et la transpa-
rence dans la gouvernance
attireront des investisse-
ments plus durables. Le pays
reste ouvert aux initiatives
qui respectent sa souverai-
neté.

Entretien réalisé par Indé-

pendant Journal

La diaspora burkinabè réclame le respect de la
souveraineté du Burkina Faso. Après l’adoption par le
Parlement européen d’une résolution liée aux propos de
Christophe Gomart, Ismael Simporé livre une réaction sans
détour. Entre souveraineté, relations internationales et rôle
de la diaspora, il appelle au dialogue plutôt qu’aux sanctions.
Lire ci-dessous cette interview :
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